
Histoire du Paysage français 

De la préhistoire à nos jours. 
 

D’où viens-tu ? Qui es-tu, paysage de notre enfance ? 

Jean-Robert PITTE interroge somptueusement le paysage français comme d’autres questionnent 

passionnément l’homme et son évolution.  Sa compétence est là : grand historien, président du 

Comité national français de géographie. Son livre, paru il y a vingt ans, et devenu classique, nous 

revient en 2001, revu et corrigé. Une lecture passionnante pour qui a le temps de s’y adonner 

(355 pages). 

 

Le paysage français est à la fois rural et urbain. 

Jean-Robert Pitte traite de l’évolution de ces deux poumons de la vie française, indissociables 

dans leur réciprocité parfois conflictuelle. Et surgit une somme de renseignements précis, locaux, 

datés, constamment mis en perspective à long terme. Du grand art. 

 

Pour l’aspect rural : 

Avant le néolithique, l’homme chasseur ou cueilleur ne change rien au paysage : il l’utilise tel 

quel. En découvrant la culture des céréales, attestée à Courthézon-Vaucluse en 4 650 avant 

Jésus-Christ, et l’élevage, il était trop peu nombreux pour influer sur l’écosystème. Au contraire, 

il existe deux grandes transformations majeures du paysage français : l’époque actuelle 

d’agriculture industrielle, et l’époque gallo-romaine avec ses  voies  et ses  villas  : ses grands 

domaines de vie et d’exploitation, parfois jusqu’à 10 000 hectares ! et ses routes rectilignes de 

communication. Naît ainsi l’économie gallo-romaine sur fond de production massive de céréales. 

D’où rentabilité, rationalité, exportation. Déjà ! 

Entre romanisation et industrialisation, une foule de transformations vont avoir lieu, dans une 

économie rurale entre chaos et essor, invasions, guerres, épidémies et reprise de vie. 

La forêt, par exemple : la déforestation, les champs nécessaires sont conquis sur elle : 

les essarts ;  et le reboisement volontariste. L’immense forêt de sapins qui recouvre les Vosges 

n’est pas originelle, mais due à un reboisement daté en ses débuts  fin 14
ème
 – 15ème siècles. Les 

dunes landaises seront plantées de pins à partir de 1786, sur l’initiative de Brémontier. 

 

Les nouvelles productions. 

La pomme de terre, rattachée trop uniquement à Parmentier en 1778, arrive du Pérou dès 1560–

70, longtemps avant d’être promotionnée par Louis XVI, fleur de pomme de terre à la 

boutonnière : deux siècles pour être acceptée, notre pomme ! 

La luzerne, herbe des grecs antiques, apparaît dans le Diois dans la Drôme en 1507. La 

Renaissance voit aussi l’amélioration de l’espacette en sainfoin. Quant au trèfle, il n’arrive qu’au 

18
ème
 siècle, par l’Angleterre, dans le Bassin parisien. Mais désormais nos trois grandes 

légumineuses, bases du système herbager, sont bien là. On pense à l’arrivée du maïs hybride 

après la guerre de 1940. Ne parlons pas du transgénique. Mais où sont les siècles obscurs ? 

 

Voici quelques aperçus-flash d’un livre infiniment plus riche, qui donne toujours à penser à 

partir des faits eux-mêmes. Une somme pour l’agricole, mais aussi pour l’histoire des villes et 

des bourgs.  
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